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Il y a cent ans, 1822, paraissait à Québec, à la Nouvelle 
Imprimerie, un manuel d’un rare mérite pour l’époque. Ce 
manuel avait pour titre : Cours d’Education élémentaire, à 
l’usage de l’Ecole gratuite établie dans la cité de Québec en 1821. 
Dans l’Enseignement Primaire de janvier 1922, nous avons fait, 
au point de vue pédagogique, une analyse détaillée du Cours 
d’Education, et rendu hommage à son auteur, Joseph-François 
Perrault.

Les lecteurs du Terroir aimeront peut-être à connaître le 
contenu du premier traité de pédagogie publié au Canada. 
C’est bien, en effet, un petit traité de pédagogie que le Cours 
d’Education Elémentaire de M. Perrault. A la vérité, la 
majeure partie de ses pages est consacrée à la méthodologie, 
partie pratique du manuel. Mais l’auteur traite aussi des 
principes qui sont à la base de l’enseignement : But de l’E­
tablissement; (1); Devoirs des écoliers; Base de l’enseignement 
mutuel, Discipline; Bienséances, sont tour à tour traitées 
dans le Cour, d’Education.

Dans ce petit ouvrage, très rare aujourd’hui, c’est le mode 
d’enseignement mutuel que M. Perrault expose avec clarté et 
méthode. Il y a un siècle, les écoles mutuelles avaient de la 
vogue. Grâce à une organisation ingénieuse où les moniteurs 
(élèves avancés) donnaient l’enseignement à des élèves, moins 
avancés qu’eux, un seul instituteur pouvait diriger une école 
fréquentée par deux ou trois cents élèves. Evidemment, le 
mode mutuel n’était qu’un pis aller, dans un temps où les 
maîtres d’écoles se faisaient rares. Il avait été mis en honneur, 
dans le Bas-Canada, par la Chambre d’Assemblée elle-même, 
qui publia dans ses procédés, en 1815, “le système amélioré 
d’Education, par Joseph Lancaster ”. Ce Lancaster, qui visita

(1). L’Ecole Mutuelle, fondée à Québec par M. Perraul 
lui-même, en 1821.
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